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Le caractère proprement urbain de certains comportements politiques a été large-
ment souligné lors de récentes votations en Suisse, ainsi que lors d’actions civiques 
et d’élections ailleurs dans le monde (Fiorina, Abrams et Pope, 2005 ; Leuthold 
et Hermann, 2003 ; Sellers et  al., 2013). Dans une société globale de plus en 
plus urbanisée, cette polarisation, qu’on pensait disparue, tend à refaire surface. Le 
« retour à la ville » observé depuis la fin des années 1980, la dissolution des vecteurs 
politiques traditionnels et la connectivité croissante entre les villes aux échelles 
nationales et internationales remettent en question l’édification institutionnelle 
et régionaliste de la démocratie, et elles appellent à questionner la cohérence des 
théories urbaines du comportement politique (Lévy, 1994).

Cette thèse de géographie politique et morale s’intéresse aux votations fédérales 
en Suisse entre 1981 et 2014. Y est explorée une question fondamentale, mais laissée 
sans réponse, des sciences de la ville : pourquoi et de quelle manière les valeurs 
socio-éthiques, morales et politiques varient-elles au travers des gradients d’urbanité 
(Durkheim, 1893). La réponse offerte s’inscrit dans les moyens de l’interdisciplina-
rité, c’est-à-dire en liant les cadres épistémologiques, théoriques et méthodologiques 
de la géographie politique axiomatique (Lévy, 1994), la psychologie politique de la 
moralité (Haidt, 2007), et l’anthropologie cognitive et évolutionniste (Curry, 2016). 
Ceci permet d’établir un modèle théorique explicatif simple mais efficace où se 
lient les aspirations individuelles, la perception de prises sociales et l’élaboration de 
capabilités afin d’expliquer les variations morales relevées en Suisse.

1 La thèse sera disponible pour consultation interne en ligne sur le portail de la bibliothèque de 
l’EPFL à l’été 2017. URL : http://library.epfl.ch/theses/en
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La première étude se penche sur la composante spatiale de la cohésion politique 
définie comme l’actualisation socio-éthique de la coopération entre individus. À l’aide 
de méthodes de statistique inférentielle, d’analyse géométrique des données, et de 
transpositions cartographiques, l’étude démontre que le comportement politique 
collectif des résidents des communes de Suisse permet d’identifier leur niveau d’urba-
nité social et d’intégration au processus de globalisation. Se dégage de cette analyse 
une « variable  d’urbanité sociale » qui lie principalement les grandes villes suisses, 
leurs périphéries immédiates, les collectivités linguistiques minoritaires ainsi que les 
villages où un tourisme national et international s’est développé à partir du xixe siècle.

Dans une deuxième étude, une analyse des proximités idéologiques entre popula-
tions communales permet d’établir l’existence de quinze « métropoles idéologiques » 
en Suisse. Pour cela est effectuée une analyse de réseaux construite à l’aide d’une 
métrique de l’accord et du désaccord politique. Les résultats de cette analyse montrent 
que les populations communales se constituent en quatre groupes idéologiques qui 
se spatialisent topographiquement et typologiquement en une série de sous-groupes 
liés par leurs préférences politiques. L’étude offre ainsi une explication alternative 
et territoriale au haut niveau de cohésion nationale qui prévaut en Suisse. Dans un 
second temps, celle-ci explore l’évolution du réseau idéologique qui se tisse entre les 
populations communales durant les trente dernières années. Cette analyse souligne le 
rapprochement entre toutes les régions de la Suisse, entraînant ainsi une dissolution 
progressive de la polarité politique entre groupes linguistiques. Durant la dernière 
décennie, les populations communales expriment, par l’entremise d’une majorité de 
votants, un alignement entre les préférences politiques des grandes villes suisses, 
de l’ensemble de la Romandie et du Tessin, et une partie des Grisons. Aujourd’hui, 
ce consensus entre grandes villes, minorités linguistiques et villages cosmopolites 
entraîne la réapparition d’une opposition plus marquée entre ces régions « ouvertes 
sur le monde », et les banlieues et populations périphériques de Suisse alémanique.

Une troisième et dernière étude se penche sur l’effet des émotions morales sur 
les résultats de vote pour chaque commune. Sont employés, pour cela, les cadres 
théoriques et méthodologiques de la Théorie des fondements moraux  (Haidt, 2007) 
qui permettent de lier les résultats de vote à une évaluation lexicométrique des valeurs 
morales présentes dans les arguments offerts à la population dans le matériel officiel 
de vote. Cette étude comprend la création d’une archive digitale du contenu de tous les 
documents explicatifs du vote produits entre 1981 et 2014 ; la traduction en français 
du Dictionnaire des fondements moraux (Graham, 2009) ; et la combinaison du tout 
au travers d’une analyse de contenu. À l’aide de régressions binomiales multiples, les 
résultats démontrent que le contenu moral des arguments permet en partie de prédire 
les résultats de vote pour certaines communes. Dans un deuxième temps, l’élaboration 
d’une série de cartes morales permet d’illustrer la sensibilité de certains ensembles 
géographiques régionaux et interrégionaux aux émotions morales, et de mieux 
comprendre la relation qui s’établit entre l’espace, l’éthique et le politique en Suisse.

Force est de constater que la théorie urbaine actuelle est en inadéquation avec 
l’empirisme des comportements politiques (Huddy, 2013). La pertinence de la 
géographie pour l’étude géographique des idéologies et de la moralité apparaît 
comme un moyen de mieux saisir les effets des processus de globalisation et d’urba-
nisation sur les individus. Pour aboutir à un résultat probant, cette quête ne peut 
être entreprise qu’au travers d’un effort interdisciplinaire soutenu et explicite menant 
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à davantage d’échange entre les sciences de l’individu et celles du social, entre 
méthodes quantitatives et qualitatives, au-delà des bastions disciplinaires entretenus 
par les chercheurs et leurs institutions.
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